
la réponse demain. » 
 
Toute la nuit la fille a pensé à la réponse de 
Mahousse. Le lendemain matin tous se virent 
dans le village de Hamada pour savoir si le 
chef voudrait bien partager les larmes de la 
fille ou si la réponse serait ''non''. Quand enfin 
le chef arriva il demanda à parler a Hamada 
en privé. Tout le monde était impatient, les 
deux chefs arrivèrent : 
« Nous faisons la paix mais en plus de cela, 
tous les villageois de chaque village d'Afrique 
pourront venir prendre de l'eau ! » 
                   
Et pour ce qu'il en est des parents, ils sont ve-
nus habiter en Afrique et ont acheté un nou-
veau chien à la fille. 

dans le volcan cracheur de lave ! » Dit-il sévè-
rement mais très tristement car son village 
n'était pas si riche que on ne le croit, ils 
avaient de la nourriture, des belles maisons, et 
de quoi s'amuser, mais la chose qui leur man-
quait c'était bien évidemment l'eau. 
La fille prit alors pitié d'eux : 
« - Et bien venez dans mon village, je donne 
de l'eau tous les jours, enfin, quand je ne suis 
pas kidnappée comme aujourd'hui, lui répon-
dit-elle. 
- Très bien, demandons à ton village s'ils veu-
lent bien que nous venions. » 
 
Le chef Hamada, la fille et tous les villageois 
se rendirent au village de Mahousse : 
« - Bonjour mon chef, je viens vous demander 
si vous voulez bien partager mes larmes, dit la 
fille à son chef. 
- Attendez que je réfléchisse. Je vous donnerai 

Elle lui dit :  
« - Bonjour je viens vous donner de l'eau, car 
j'ai découvert il y a peu que quand je pleure je 
pleure des rivières et je me demandais si vous 
vouliez de moi car vous avez l'air pauvre. 
- Ah ah ah, montre moi la preuve que tu sais 
donner de l'eau, pleure au moins un ruis-
seau ! » Lui répondit Mahousse. 
La fille essaya de pleurer mais elle n'y arriva 
pas. En voyant cela, les villageois ricanèrent. 
La fille était tellement triste de ne pas pouvoir 
pleurer, qu'elle commença à verser une larme, 
puis deux, et trois... Cela devint alors un ruis-
seau. 
Mahousse était émerveillé : 
« Viens, au centre du village, tout le monde 
pourra te demander de l'eau ! » Lui dit-il.  
Elle s'installa sur un rocher. La fille alla cher-
cher du bois et des feuilles de palmier, elle 
construisit une jolie cabane, puis elle la déco-

ra avec des pierres collées au mur. Tous les 
jours les villageois vinrent chercher de l'eau.  
 
Mais, le chef d'un autre village, Hamada était 
si jaloux qu'une nuit, il  kidnappa la fille. 
Le lendemain, Mahousse vint voir la fille. 
Elle n'était plus là. 
Oh, où est-elle passé ? Sans elle nous ne pou-
vons plus boire ! 
Pendant ce temps, dans l'autre village, c'était 
la fête. 
Le chef Hamada dit : 
« Nous sommes sauvés, cette... Sorcière a des 
pouvoirs magiques. Elle donne de l'eau. » 
Mais la fille ne voulait pas leur donner de 
l'eau, elle n'appréciait pas les kidnappeurs.  
« - Vous m'avez kidnappé, je ne veux pas 
vous donner d’eau. 
- Alors je vais vous jeter dans le désert, vous 
lancer des épines et finalement vous brûler 

Elle trouvait ça injuste de perdre son chien 
et se faire punir.  
 
Elle est alors allée dans sa cave poussié-
reuse remplie de boites de carton qui da-
taient du dernier déménagement. Bien ca-
chée au fond de la cave elle découvrit une 
vieille barque qui datait de 1945 mais qui 
était encore très solide, elle était à son  ar-
rière grand-père quand il a fait la dernière 
guerre mondiale. 
La fille s'est enfuie en Afrique, en suivant la 
rivière puis en  traversant la mer.  
 
Elle a réussi sa traversée. Elle est alors  al-
lée dans un  village de la savane et a ren-
contré le chef du village. Mahousse était un 
homme assez barbu aux yeux foncés. Physi-
quement il avait l'air gentil, mais il ne faut 
pas se fier aux apparences. 

Une fille de 13 ans, française, grande, 
maigre, qui a beaucoup d'amis et qui aime 
aider les gens a découvert il y a peu que 
quand elle pleure elle pleure des rivières.  
 
Voici l'histoire : le jour de son anniver-
saire, son chien s'est enfui.  
Il s'appelait Coco, il avait 2 ans. Elle s'oc-
cupait de lui jours et nuits, elle lui donnait 
son bain tous les mois, le nourrissait le 
matin, le midi, au goûter ainsi que le soir. 
Elle jouait avec lui tous les jours.  
Alors quand il s'est enfui elle a tellement 
pleuré qu'elle a inondé la maison.  
Ses parents Étienne et Caroline sont Pro-
fesseurs. Caroline a 30 ans et Étienne 32 
ans. Quand ils ont su que leur fille avait 
inondé la maison, ils l'ont punie: elle de-
vait éponger toute l'eau de la maison et 
tout nettoyer. Mais elle ne voulait pas. 

Pleurer,  
c’est son métier 
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